
Azalaï raconte un vécu que seul un masochiste fini accepterait 
de subir… Néanmoins c’est une lecture passionnante, qui 

permet de s’évader loin de l’habituel et qui ouvre une nouvelle 
vision sur le monde et les gens qui y sont décrits.  
A.C. Ames, Chicago Sunday Tribune   
 

 La prose travaillée, mais sans prétention, de ce texte 
sensationnel (la piste des caravanes Taoudeni-Tombouctou est 

l’une des plus dures qui soit) donne quelque chose de crédible et 
en grandeur nature. Lecture hautement recommandée.  
The New Yorker 

 
John Skolle a 
laissé son 

identité 
américaine et 
s’est lancé au 
coeur du Sahara 
habillé en 
Touareg…le seul 
Occidental à 
avoir jamais fait 
l’un des parcours 
les plus durs à 
travers le Sahara 
avec une azalaï, 

rassemblement caravanier de dromadaires… 
Whit Burnett, The Saturday Review of Literature 

 
 Skolle, au grand étonnement des caravaniers et des méharis, 
a supporté l’épreuve du voyage… Le récit de son expérience, 

vivant et coloré, offre un portrait mémorable d’une région que 
peu d’Européens ou d’Américains ont vue, et sur laquelle encore 
moins ont écrit. Sa lecture exige le goût de l’aventure, un mental 
de fer et un estomac bien accroché, mais la récompense est à la 
hauteur. Raymond Holden, New York Times Book Review 

 


